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        PRISON EN DANGER : AGENTS À BOUT !         
 

 

     Samedi Noir : Tensions, Incidents, Aucune Sanction ! 
 
Ce samedi, la détention a connu une montée des tensions, notamment aux unités 2 et 3. Un nombre 
important de projections a eu lieu, et plusieurs détenus ont refusé de réintégrer leur cellule, ignorant 
totalement les injonctions des agents. Malgré ces violations manifestes du règlement intérieur, 
aucune sanction n’a été prise. 
 

     Dimanche : Sous-effectif et Ordres Incohérents ! 
Le lendemain, avec seulement trois agents en poste, il a été demandé au peu d'agents présents 
d’effectuer des fouilles corporelles des détenus avant leur sortie en promenade. Face à ce sous-
effectif criant, les agents présents ont pris la décision responsable d'effectuer des palpations pour 
éviter un sur-incident. 
 

     "Heureusement, la cheffe de poste ce jour-là a su réorganiser le service avec intelligence et a 
tout mis en œuvre pour protéger ses agents dans ces conditions extrêmement difficiles." 
 
Et pourtant, plutôt que de reconnaître notre engagement et notre gestion de crise, la hiérarchie nous 
accable ! 
 

     La Double Peine pour les Agents : Mépris et Répression ! 
Le duo gagnant du week-end, au lieu de soutenir ceux qui assurent la sécurité, nous reproche de ne 
pas avoir appliqué les consignes à la lettre, sans tenir compte du contexte. Comble de l’absurde, 
l'officier "caméra" présent a annoncé qu'il allait visionner les caméras pour « vérifier » si le travail 
avait été fait. Un flicage permanent au lieu du soutien nécessaire ! 
 
La direction continue de couvrir et protéger certaines personnes malintentionnés, malsaines, laissant 
des agents en sous-effectif gérer des situations explosives sans aucun appui. La directrice, d’astreinte 
ce week-end, a une nouvelle fois démontré ses limites dans la gestion du personnel et du facteur 
humain. 
 



 

     "Et bien sûr, dans ce climat explosif et insécuritaire, notre chère directrice n'a pas jugé bon de 
prendre son téléphone pour apporter ne serait-ce qu'un mot de soutien à ses agents. Évidemment, 
cela aurait été trop lui demander !" 
 

     Harcèlement et Règlements de Compte ! 
Pire encore, l'officier d'astreinte utilise son pouvoir pour régler de vieilles querelles, datant parfois de 
plus de 20 ans, au détriment des agents sur le terrain ! Cette situation est inacceptable ! 
 
 

     AGENTS MOBILISONS-NOUS !      

 

La CGT reste et restera à vos côtés pour défendre vos droits et votre dignité. 
 
 
 
 

 
 

Bureau local EPM CGT PENITENTIAIRE. 


